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Introduction 
 
 
 

La cote 124 J des archives départementales de Meurthe-et-Moselle se compose de 
documents issus de deux fonds privés : celui du Foyer lorrain et celui du Groupement des 
sinistrés. Ces documents ont été rassemblés par l’abbé Thouvenin. Ils concernent de manière 
chronologiquement imparfaite la période 1903-1964. Le fonds, qui est formé par dix-huit 
registres, un acte notarié dactylographié et un album de clichés photographiques, représente 
0,51 mètres linéaires. Les articles 124 J 1-18 forment les archives du Foyer lorrain, et les 
articles 124 J 19-20 composent le fonds du Groupement des sinistrés.  
 
 
Contexte de production des documents 
 

En 1903 naît le Foyer lorrain, société anonyme coopérative ouvrière à capital variable, 
dont le but est de promouvoir le logement ouvrier par la réalisation de maisons individuelles à 
bon marché, selon les dispositions de la loi Siegfried du 30 novembre 1894. 

Il est une réponse au problème démographique dû à l’urbanisation. En effet en 1891, 
37,2% de la population active de Nancy est employée dans le secteur industriel ; cette classe 
ouvrière disposant de peu de ressource doit être logée dans l’agglomération nancéienne. Or il 
apparaît très vite que la capacité d’hébergement est insuffisante, et que les anciens quartiers et 
logements n’offrent plus la possibilité de loger décemment la main d’œuvre nécessaire aux 
industries.  

Cette condition ouvrière misérable, non seulement à Nancy, mais aussi dans toutes les 
villes d’Europe concernées par la révolution industrielle, entraîne une prise de conscience qui 
se traduit par un grand mouvement philanthropique, souvent imprégné d’idéologie sociale ou 
religieuse, notamment du catholicisme social défini par Léon XIII dans son encyclique Rerum 
novarum (15 mai 1891).  
 
1903-1918 
 Le foyer Lorrain est fondé le 22 novembre 1903, et ses statuts sont approuvés par le 
ministre du Commerce le 23 avril 1904. La société, de forme coopérative, démarre avec un 
capital de 43 100 francs, divisé en 431 actions de 100 francs chacune, souscrites par les 
membres. 

Jusqu’en 1908, le foyer souffre d’une mauvaise gestion, d’une mauvaise application 
ou des transgressions fréquentes des statuts ; sa comptabilité manque de rigueur, ce qui 
provoque la fuite de trois quarts des actionnaires initiaux. Le Foyer lorrain n’a en outre réalisé 
que sept projets immobiliers durant cette période, et encore, pour la plupart mal gérés, ce qui 
entraîne les difficultés financières de la société. 
 Pour remédier à ces problèmes financiers, il est fait appel le 5 juillet 1908 à l’abbé 
Émile-Lucien Thouvenin, initiateur de nombreux syndicats et coopératives agricoles dans le 
département, chargé des œuvres sociales diocésaines en 1907 par Mgr Turinaz, évêque de 
Nancy. Dès cette date, il a fondé ou initié des structures identiques à celle du Foyer lorrain : le 
Foyer familial de Bouxières-aux-Dames, le Foyer familial de Lunéville et le Foyer familial de 
Frouard. 
 Son arrivée se traduit par un éclaircissement de la comptabilité et une remise en ordre 
des registres de la société. Après avoir rétabli les avoirs et les droits des actionnaires et de la 
société par un état corrigé des comptes individuels contenus dans les trois grands registres, le 
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grand livre des comptes généraux et le livre de caisse, il est en mesure d’en assainir 
définitivement le fonctionnement. 
 Entre 1908 et 1914, le nombre des actionnaires, qui était descendu à cent onze, repasse 
à deux cent cinquante-quatre, tandis que sont construites cent treize maisons et que le capital 
passe de moins de 400 000 francs à 2 100 000 francs ; le 9 août 1908, après de longues 
tractations, le Foyer lorrain fusionne avec le Foyer familial de Nancy. 
 Cependant, le Foyer lorrain se heurte à des difficultés quant à ses possibilités 
d’emprunt, notamment au niveau des taux consentis. À la suite de la loi du 23 décembre 1912, 
il est donc décidé de créer la Société lorraine de crédit immobilier afin de profiter de taux plus 
favorables. 
 Mais la Première Guerre mondiale brise l’élan du Foyer lorrain. Entre 1914 et 1918, 
seul vingt-quatre projets, datant de 1914, sont réalisés, et non sans peine. 
 
1918-1964 

Le foyer s’associe à l’effort de reconstruction après la victoire. Tout en restant une 
coopérative de construction de maisons ouvrières, il devient, à l’initiative de l’abbé 
Thouvenin, coopérative de reconstruction jusqu’en janvier 1932, gérant les indemnités et 
dommages de guerre. C’est seulement en 1928 que le Foyer lorrain peut de nouveau se lancer 
dans un programme de construction. Il participe dans ce cadre à l’application de la loi 
Loucheur de 1928 à Nancy et dans les environs. 

 
L’abbé Thouvenin publie aussi en 1915 et 1919, un Guide des sinistrés pour la 

déclaration des dommages de guerre. Dans cette même perspective, il fonde un pécule pour 
les orphelins de guerre. 

L’intérêt de l’abbé Thouvenin pour les dégâts provoqués par la guerre l’amène à 
constituer, avec le soutien des pouvoirs publics, nombre de coopératives de reconstruction 
dont la Société coopérative de reconstruction des églises diocésaines et dirige énergiquement 
l’Union des coopératives de reconstruction de Meurthe-et-Moselle, tout en étant membre du 
Comité supérieur de la reconstruction. Cet engagement est à l’origine de la présence, dans le 
fonds  124 J, des deux registres appartenant au Groupement des sinistrés.  
 En 1931, le Foyer lorrain absorbe le Foyer familial de Blainville-sur-l’Eau et en 1939, 
celui de Bouxières-aux-Dames. Au décès de l’abbé Thouvenin en 1934, un administrateur 
rémunéré est nommé. 
 Entre 1919 et 1945, le Foyer lorrain connaît une situation financière satisfaisante et 
contribue à améliorer l’habitat rural et urbain, mais il ne construit que peu de maisons 
ouvrières par comparaison au rythme d’avant guerre.  

À partir de 1954, une nouvelle direction catholique donne une nouvelle dynamique au 
Foyer lorrain et le fait renouer avec ses objectifs initiaux. Elle souhaite rendre les ouvriers 
propriétaires de leurs logements individuels. Les premières maisons sont édifiées en auto 
construction par les locataires acquéreurs. Au total, 131 maisons sont ainsi bâties entre 1954 
et 1969. 
 Après cette période, il est difficile d’établir l’historique du Foyer lorrain ; il semble 
qu’il existait encore en 1991, devant encore attribuer une vingtaine de maisons, ce qui a été 
fait en 1993 ou 1994. Ainsi, en plus de 90 ans d’histoire, le Foyer lorrain aura doté plus de 
300 familles d’un logement individuel décent. 
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Constitution et conservation de l’ensemble 
 

L’ensemble du fonds a été constitué au fur et à mesure de l’histoire du Foyer lorrain et 
du Groupement des sinistrés, et ce respectivement sur la période 1903-1964 et 1922-1934.  

En tant qu’administrateur du Foyer Lorrain et du Groupement des sinistrés, l’abbé 
Thouvenin conserva une partie des archives de la société ; celle-ci fut transmise à sa famille 
lors de son décès en 1934. Les documents postérieurs à 1934, en déshérence depuis la 
dissolution de la société, ont été collectés auprès des anciens administrateurs de la société par 
M. Daniel Mengotti, à l’occasion de la réalisation de son mémoire de maîtrise soutenu en 
1991. Suite au décès de son époux, Mme Pascale Mengotti-Thouvenin, en possession de cet 
ensemble documentaire, en a fait don aux archives départementales de Meurthe-et-Moselle le 
17 juin 2004. 

La réunion sous la même cote des archives du Foyer lorrain et de celles du 
Groupement des sinistrés est dû à leur détention par l’abbé Thouvenin, et à son rôle dans 
l’histoire des deux organisations. Dès lors, en vertu de la volonté du donateur et du souci des 
archives d’honorer la mémoire de l’abbé Thouvenin à travers ce fonds, il est apparu 
inapproprié de les séparer. Le fonds, par ailleurs assez lacunaire, n’a fait l’objet d’aucune 
élimination lors de son classement en août 2004. 
 La consultation du fonds 124 J est libre. 
 
 
 
 

Bibliographie 
 
 
- MENGOTTI (Daniel), Le « Foyer Lorrain », logement ouvrier et catholicisme social à 
Nancy (1903-1914), mémoire de maîtrise d’histoire, sous la direction de M. François Roth, 
université de Nancy-II, 1991, 179 p. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 5 

 

Sources complémentaires 
 
 
Archives départementales de Meurthe-et-Moselle 
 
Série X Assistance et prévoyance sociale 

 
X 976-77 et 976-256 Syndicat agricole de Sainte-Geneviève (1900-1935) 
X 976-79 et 976-256 Syndicat agricole de Bouxières-aux-Dames  

(1900-1933) 
X 988-232* « La famille lorraine » (1909-1938) 

 
Série J Entrées par voie extraordinaire 

50 J1 Archives de l’évêché de Nancy 
 

I 29-02 Papiers de Mgr Thouvenin (1848-1934) 
I 45-02 École ecclésiastique des hautes études (1866-1900) 
I 53-12 Foyer familial de Lunéville (1907-1908) 
I 87-15 Reconstruction des églises dévastées (1946-1959) 
I 87-30 Associations et sociétés diverses (1925-1937) 

Série Per Publications périodiques 
Per 1080/1910-1929 Le Foyer familial 

 
 
Archives municipales de Nancy 
 

Série Q Assistance et prévoyance 
 

Q 4 Institutions diverses 
Carton n° 1-3 Sociétés d’habitations à bon marché (1912-1942) 
Carton n° 4 Office public d’habitations à bon marché (1920-1953) 

 
 
Sources imprimées 
 
-Foyer Lorrain, société anonyme coopérative à capital variable pour l’achat et la 
construction de maisons à bon marché en Meurthe-et-Moselle, [statuts proposés à 
l’approbation de M. le ministre du Commerce], Sedan, 1903, 15 p. 
 
-Foyer Lorrain, société anonyme coopérative à capital variable pour l’achat et la 
construction de maisons à bon marché en Meurthe-et-Moselle, [statuts], Nancy, 1907, 23 p. 
dont la notice « But de la Société » imprimé à la suite des statuts. 
 
-Foyer Lorrain, société anonyme coopérative à capital variable de maisons ouvrières, 
[statuts], Nancy, 1912, 8 p. 

                                                 
1 La cotation des archives de l’évêché de Nancy dans la série 50 J est provisoire, le fonds n’ayant pas été reclassé 
à ce jour. 
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Répertoire 
 

Fonds du Foyer lorrain 
 
 
Constitution de l’affaire 
 

124 J 1 Fusion avec le Foyer familial de Bouxières-aux-Dames : dépôt de pièces. 
 18 octobre 1944 

 
124 J 2* Actionnariat : registre à souche de coupons [n° 1251 à 1500]. 

 1905-1931 
 
 
Assemblées 
 
124 J 3-5 Assemblées générales ordinaires et extraordinaires, délibérations : registres. 

 
3* 1903-1910 
4* 1910-1945 
5* 1946-1964 

 

1903-1964 
 
 
Domaine 
 

124 J 6* Résumé des opérations de construction, étude sur la comptabilité : cahier. 
 [vers 1950] 

 
124 J 7*  Réalisations de maisons neuves, notamment à Bouxières-aux-Dames et à 

Villers : album photographique. 
 1954 

 
 
Comptabilité 
 

124 J 8*  Comptes, bilan et contrôle : registre. 
 1938-1941 

 
124 J 9-10  Comptabilité courante, recettes et paiements : livres de caisse. 

 
9* 1933-1938 
10* 1939-1943 

 

1933-1943 
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124 J 11*  Comptes des actionnaires, gestion : brouillard. 
 1904-1906 

 
124 J 12-14  Comptes des actionnaires, gestion : grands livres. 

 
12* 1904-1932   [A] 
13* 1904-1954   [B] 
14* 1904-1932   [C] 

 

1904-1954 
 

124 J 15-17  Comptes individuels de locataires acquéreurs et emprunteurs, gestion : 
registres. 
 

15* 1925-1938 
16* 1932-1938 
17* 1939-1954 

 

1925-1954 
 

124 J 18* Compte chèque postal, gestion : brouillard. 
 1939-1954 

 
 
 

Fonds du Groupement des sinistrés 
 

124 J 19*  Assemblées [dont assemblée constitutive], délibérations : registre 
 1922-1934 

 
124 J 20*  Fonds commun, gestion : registre. 

 1922-1929 
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